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Introduction

Imaginez un espace où le savoir est omniprésent.

Un champ énergétique où circule tout ce qui existe et tout ce qui existera : animaux, végétaux, minéraux, sentiments, pensées, inventions…

Ce champ contient la genèse du monde, et celle de tous les mondes ; l’histoire des vies, de toutes les vies, de toutes nos vies. Et le plus extraordinaire est qu’il est là, tout autour de nous, tout à côté de nous, ici et maintenant, depuis la nuit des temps, veillé par cinq vecteurs appelés « maîtres et enseignants ».

Cet espace est aussi une mémoire, une sorte de bibliothèque universelle qui ne se voit pas, mais qui se sent, se ressent, se capte. C’est un canal, un champ d’ondes et d’informations, principalement nommé « annales akashiques » ou « mémoires akashiques ».

Le mot akasha provient de la traduction du mot sanskrit signifiant « ciel », « cosmos ». Il nous indique que ce champ énergétique et mémoriel est présent tout autour de nous, dans l’éther.

Les annales akashiques ont été, au fil de l’Histoire, connues et explorées par de multiples civilisations : on les retrouve, par exemple, dans les Upanishad, ces textes sacrés fondateurs de la philosophie indienne et qui constituent la connaissance théorique du Veda – la vérité absolue. Leur période de datation se situe approximativement entre 800 et 500 avant Jésus-Christ.

Selon les époques et les civilisations, les annales akashiques ont pris des noms différents : « référentiel de Thot » dans l’ancienne Égypte, « archives éthériques » dans le bouddhisme tibétain, « livre du souvenir » dans la tradition juive, ou encore « livre de vie » dans la Bible.

Pour l’avoir constaté lors de mes multiples voyages dans cette bibliothèque, des peuples bien plus anciens étaient, autrefois, reliés naturellement à ce canal ; je pense ici aux Atlantes.

En ce temps-là, les annales étaient une sorte de connexion collective dans laquelle chacun puisait les ressources nécessaires pour mener à bien sa vie.

Lorsque nous accédons aux annales akashiques, les maîtres et enseignants nous délivrent, en effet, ce que nous avons besoin de savoir pour évoluer. Ils nous ouvrent « un livre » dont ils nous montrent une page ou plus. Plus tard, ils pourront nous laisser l’accès à d’autres pages, à d’autres livres.

Ils le déterminent, et nous l’accueillons. Si telle est leur volonté, nous pouvons obtenir des réponses à nos questions, apprendre une langue, voir un pays encore jamais visité, explorer un monde inconnu, découvrir une invention, ressentir une émotion, une vie passée, et tant d’autres choses…

N’est-ce pas extraordinaire d’avoir accès à ce savoir si puissant ? Ce savoir est la connaissance universelle, la mémoire de la source.

Force est de constater que l’accès partagé à cette omniscience – qui fait de nous des êtres autonomes, libres et pleinement conscients – représentait, et représente sans doute encore, une grande menace pour quiconque souhaite diriger ou contrôler une population.

C’est ainsi que cette pratique, pourtant inscrite en chacun d’entre nous et jadis si naturelle, s’est perdue au fil du temps pour être remplacée par des livres, des lois, des directives émanant du savoir et de l’interprétation de l’humain, ou plutôt d’une partie de l’humanité.

On retrouve néanmoins, au cours de l’Histoire, d’éminents praticiens akashiques – de Nostradamus à Albert Einstein, en passant par Léonard de Vinci. Ces personnalités, et bien d’autres, ont mentionné dans leurs écrits qu’elles naviguaient allègrement dans ce fameux champ de connaissances. Au regard de cette information, nous comprenons avec amusement d’où provient leur science !

Pour ma part, c’est en 2020 que j’ai été appelée par les akashas.

Après mon éveil spirituel et une succession d’événements plus extraordinaires les uns que les autres, j’ai entrouvert la porte de cette formidable « bibliothèque spirituelle » de la connaissance existante et à venir.

Les gardiens akashiques m’ont confié des clés me permettant d’obtenir des informations via un mode de connexion quelque peu différent de la pratique classique : sans aucun contact préalable avec la personne qui vient me consulter, et sans connaître la raison de sa venue. Dès lors que je me « connecte » à cet univers merveilleux vient à moi le film détaillé d’une de ses vies antérieures.

Pendant que je navigue dans cette vie passée, le monde subtil me montre instantanément l’intégralité de la psychologie des personnages qui interagissent dans les scènes que je visualise.

Les maîtres et enseignants m’indiquent le parallèle entre cette vie-là et la vie actuelle de la personne qui vient me consulter. Plus précisément, ils portent à ma connaissance des informations importantes sur sa psychologie, les raisons de son incarnation actuelle, ses potentialités à acquérir, ses peurs et ses blocages, et parfois même ses problèmes physiques, toujours en résonance avec la vie passée que je canalise.

Je suis alors en mesure de comprendre les enjeux de la vie antérieure qui m’est présentée pour la vie actuelle de la personne : confiance en soi, peur de l’abandon, lâcher-prise, peur du rejet…

Au fil des canalisations, je comprends que notre âme s’incarne pour acquérir des compétences – positives comme négatives. Des « passages obligatoires » sont placés sur notre chemin pour nous permettre de les valider ou non : n’oublions pas que notre libre arbitre prévaut à l’ensemble de nos décisions !

Les potentialités non validées seront rejouées dans une partition suivante. Et un cycle d’âme sera complet lorsque l’ensemble sera acquis.

À chaque récit, la narration d’une vie jusqu’alors « inconnue » de mes consultants résonne fortement en eux, comme en avaient toujours eu connaissance. La bonne compréhension de ce qui se joue dans leur vie les « libère », « tout s’éclaire » pour eux ; et ce, avec d’autant plus de force que je pars d’une page blanche !

J’ai décidé d’écrire ce livre parce que je pense que tout ce savoir que les annales akashiques me donnent à voir, à comprendre et à expérimenter, peut être utile à un grand nombre de personnes, et ne doit pas rester dans le secret.

Dans ce récit, je vous raconterai, dans une première partie, le parcours initiatique qui m’a menée vers les annales akashiques.

La deuxième partie de l’ouvrage sera consacrée au processus d’incarnation, et je vous dévoilerai une sélection de mes consultations. Pour chacune d’entre elles, je retranscrirai en détail la vie antérieure canalisée de la personne venue me consulter, ainsi que les parallèles surprenants entre sa vie actuelle et la vie passée dévoilée par les maîtres et enseignants.

Dans chaque récit, je mets en lumière les différentes potentialités devant être acquises par la personne au fil de ses incarnations.

Ce livre contient une série de clés, sous forme de messages, que les maîtres et enseignants m’ont autorisée à canaliser au travers de mes multiples passages dans les annales akashiques.

Un ou plusieurs de ces récits et messages feront très probablement écho à ce que vous êtes, vous-même, venu expérimenter dans votre vie actuelle.

Vous trouverez alors des réponses ou des pistes à explorer par vous-même, qui vous aideront à dépasser vos blocages et vos pensées limitantes.

Doté de ces ressources, vous serez à même de mieux vous comprendre, de mieux appréhender les enjeux de votre vie, et d’avancer plus sereinement et lucidement sur le chemin de votre réalisation.

Je souhaite de tout cœur, par l’intermédiaire des maîtres et enseignants, vous apporter de la lumière sur ce magnifique chemin qu’est la vie.




Chapitre 1

L’éveil

Je suis la benjamine d’une famille de cinq enfants. Ma fratrie est composée de quatre filles et d’un garçon. Valérie, l’aînée, a dix-sept ans de plus que moi ; Carole, quinze ; Nathalie, treize ; et Laurent m’a précédée de sept ans.

Mon père a commencé sa carrière en tant qu’ouvrier, pour la finir comme cadre supérieur dans une société du bâtiment.

Mes trois sœurs et mon frère ont été élevés en partie dans une caravane, sans machine à laver, alors que j’ai pu bénéficier de conditions nettement plus favorables : habiter dans une vaste maison et mener une vie agrémentée de cours particuliers en tout genre.

Ma mère avait en tête, pour moi, un tout autre destin que celui de ses premiers enfants, justifié par la manne financière que lui octroyaient les promotions de mon père.

Mon père est athée ; ma mère, elle, a un fond de croyance, sans être pratiquante pour autant.

Et, pour leurs enfants, ils ont fait un choix qui, je dois le dire, reste encore un mystère pour moi : celui de ne baptiser qu’un enfant sur deux.

Il se trouve que je suis baptisée, sans pour autant avoir été élevée dans la religion ou dans la spiritualité.

Le premier souvenir que j’ai, concernant mon lien au monde subtil – ce monde merveilleux de l’invisible qui nous entoure et nous enlace – a été une voix.

Une voix provenant de l’arrière, et qui se projetait dans ma tête.

Je devais avoir 6 ou 7 ans. Je m’en souviens encore comme si c’était hier. Il y a quelques mois, j’ai pu découvrir avec joie que j’avais mentionné cette expérience dans mon journal intime de l’époque !

Je me trouvais dans ma chambre d’enfant, en train d’habiller une poupée. Cette voix est alors entrée en contact avec moi. Mais je ne comprenais pas ce qu’elle disait.

Il m’est, encore aujourd’hui, difficile d’expliquer ce phénomène. Je pourrais décrire cette voix comme un léger murmure, inaudible, mais avec une insistance particulière qui me déstabilisait.

Elle s’évertuait à entrer en contact avec moi, y compris lorsque j’étais occupée à jouer ; et je trouvais ça vraiment désagréable.

Je me rappelle que cette situation me mettait dans un embarras profond : à l’époque, ma sœur aînée était déjà rongée par la schizophrénie paranoïaque. Elle avait, à son passif, de nombreux séjours en hôpital psychiatrique.

Si petite que j’aie pu être à l’époque, je ressentais instinctivement qu’il n’était pas de bon ton de parler de cela à mes parents ; cette « anormalité » n’était pas audible. Je devais garder pour moi ce qu’il se passait, et me taire.

Me taire… Toute mon enfance, il aura fallu que je me taise. Je l’ai appris très tôt à mes dépens, et cela m’a suivie des années durant.

Vous comprendrez qu’écrire ce livre, afficher ce lien, cette communion avec le monde subtil, est aujourd’hui pour moi une douce délivrance !

À cette même période, tout naturellement, je jouais dans ma chambre pendant que mon esprit, lui, s’extrayait de mon corps. Il se glissait par la fenêtre à petits carreaux pour faire des tours à l’extérieur de ma maison. (On parle aujourd’hui de « sorties astrales ».)

Pourquoi faisais-je cela ? Aucune idée ! En tout cas, je me souviens que, très consciencieuse, je regardais de temps en temps par ma fenêtre pour voir si je continuais à jouer dehors !

Avec le recul, cette situation complètement incongrue – mais à la fois si naturelle pour cette petite fille que j’étais – m’amuse.

Des sorties de corps…, quel merveilleux moyen de fuir la réalité ! Il m’a été très précieux de fuir la réalité de ma famille. Ainsi ces sorties furent-elles, très rapidement, un art que j’ai maîtrisé à la perfection.

Vers 12 ans, ou peut-être 13, avec mes trois « cousins » (ils ne l’étaient pas réellement, mais on leur en donnait le titre), nous expérimentions des séances de spiritisme pendant les vacances scolaires.

J’habitais, à l’époque, dans les Yvelines ; et eux, du côté de Bayeux, près de Trévières. Leur maison était en pierre et possédait une dépendance.

Ce lieu était complètement perdu dans la campagne normande, sans aucun voisin à la ronde. Nous l’investissions comme terrain de jeu. Cet endroit me faisait très peur ; ce qui cadrait parfaitement avec nos expérimentations !

Lors de nos retrouvailles, nous nous équipions d’un verre et de quatre morceaux de papier sur lesquels étaient inscrits les mots suivants :
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Nous invoquions des esprits afin qu’ils entrent dans ce verre et répondent à nos questions.

Le verre bougeait, dansait d’un morceau de papier à l’autre. Nous étions tous grisés par la peur que nous étions venus chercher !

Qui de nos doigts ou de l’esprit faisait bouger le verre ? Cela n’avait pas vraiment d’importance, nous étions, tous les quatre, animés par la même appétence pour ce « jeu ».

Je me rappelle les nuits entières passées dans la dépendance en pierre, durant lesquelles nous nous prêtions à ces séances de spiritisme afin d’intensifier leur aspect sombre et mystérieux.

Jusqu’au jour où…

Nous étions chez moi. Au cours d’une séance, Nicolas – l’aîné du groupe, le « sachant » – nous avait appris qu’il fallait, en premier lieu, lorsque l’esprit se manifestait, lui demander s’il était bon ou mauvais. Ce que nous fîmes : « Es-tu un esprit du mal ? »

Le verre se dirigea doucement vers le OUI.

Je pris peur, cette peur glaçante qui se manifeste en remontant le long de la colonne vertébrale : il fallait tout arrêter immédiatement, c’était une nécessité !

Je soulevai instinctivement le verre. Le tourne-disque tomba immédiatement de mon étagère. Dans les années 1990, beaucoup d’entre nous possédaient ce fameux électrophone noir et gris, doté d’un couvercle en plastique protégeant la platine. Ce jour-là, cet objet si lourd, posé à plat sur une large étagère, était tombé de lui-même (ou pas…).

Nicolas m’expliqua – ou plutôt hurla – qu’il n’aurait pas fallu retourner le verre, mais placer une feuille en dessous de celui-ci, puis le mettre dehors et le briser afin que l’esprit reparte d’où il était venu.

Bien qu’il ait été profitable à tout le monde que je bénéficie de cette information avant, force était de constater que, manifestement, l’esprit relâché était resté dans ma chambre à cause de mon intervention, et qu’il en avait après mon tourne-disque !

Je ne sais toujours pas si cet événement précis a été à l’origine des « visites » nocturnes d’entités diverses que j’ai expérimentées depuis, ou si ce destin m’était réservé quoi qu’il arrive.

Cette séance de spiritisme particulière est restée gravée dans ma mémoire et, aujourd’hui encore, elle me rappelle à bon escient qu’il existe des forces avec lesquelles on ne doit pas s’amuser !

Le temps passant, les « séances » s’égrenèrent. La voix disparut.

Seuls restaient mon attirance pour les morts, les films d’horreur avec des esprits, et cette sensation de ne jamais être seule.

De temps à autre, quelques « certitudes » venaient à moi, comme le jour où, à 16 ans, pleine d’aplomb, j’ai affirmé à mon frère que j’allais me marier avec un P.-D.G…

Affirmation rapidement mise de côté, après une « remontée de bretelles » en règle, de la part de mon frère au sujet de ma futilité.

Il n’empêche, je vis avec un P.-D.G., Bruno ; et nous avons deux enfants !

À 18 ans, lors d’un travail saisonnier au sein de l’entreprise Dassault, je me suis liée d’amitié avec Carole, ma responsable de l’époque.

Carole était une personne « à part ». Dans une « autre vie », elle avait géré le fan-club de Julie Piétri et avait entretenu une relation amicale avec Daniel Balavoine.

Même si elle travaillait désormais pour une entreprise à l’image carrée et dénuée d’excentricité, Carole avait gardé son côté « décalé » ainsi que son hypersensibilité.

À cette époque, elle tirait les cartes pendant nos pauses ; et j’avais endossé le rôle de la consultante plus d’une fois.

Un jour, elle me proposa de le faire à mon tour. Ce fut un vrai coup de cœur !

Devant mon emballement, elle me prêta son oracle pour m’exercer. Il s’agissait du jeu divinatoire de Mme Yaguel Didier.

Je m’amusais à tirer les cartes chez moi, dans le train… Cela me mettait dans un état de frénésie totale !

Quelques jours plus tard, je réalisais un tirage pour une collègue, pour « voir », pour s’amuser.

Mais ce qui sortit de ma bouche était loin d’être un jeu pour elle. Je lui dépeignais les passages tristes de son enfance, sans me douter de la réalité de mes propos.

Ses yeux embués me firent arrêter la séance et délaisser les cartes pour un bon moment.

Décidément, la spiritualité est un art difficile ! Je mis donc, une nouvelle fois, un voile noir sur ma spiritualité. Je ne me sentais pas assez mûre pour manier cet outil si puissant.

Je n’ai jamais totalement refermé la porte du monde subtil pour autant, mais, à cette époque-là, je choisis de me concentrer sur ma carrière professionnelle et sur mon cheminement personnel.

J’avais un lourd travail à effectuer, mon parcours de vie avait été rude jusque-là.

Le monde subtil m’a évidemment accompagnée, et a mis sur mon chemin de belles rencontres.

Des synchronicités m’ont fait avancer à pas de géant. Quelques épisodes, entre oracles et prémonitions, ont jonché mon parcours.

Jusqu’à ce que le moment arrive, « leur » moment.

Nous sommes alors en juillet 2020, en pleine crise du Covid-19. J’ai 43 ans. Je suis devenue végétarienne, j’ai trois enfants, et je suis cheffe d’entreprise dans l’immobilier.

J’expérimente un véritable big bang spirituel.

Avant la naissance de mes deux derniers enfants, j’avais pratiqué le yoga à un bon niveau, et je m’apprêtais à faire une formation pour l’enseigner.

Je demeurais toujours ouverte au domaine spirituel et à tout ce qui gravite autour, notamment à l’énergétique. J’allais consulter, de temps en temps, un magnétiseur ou praticien ayurvédique, mais rien de plus.

Les premiers signes que j’ai ressentis ont été des picotements dans les mains, puis la tête qui me tournait, et j’ai vu des éclairs blancs dans les pièces que je parcourais.

Ma vision changeait, les couleurs ressortaient davantage, le ciel lui-même était comme doté d’un grillage semblable aux alvéoles d’une ruche, comme une matrice.

Je ressentais des présences, j’entendais des sons. J’étais capable d’entendre goutter un robinet se trouvant à l’étage, dans une pièce très éloignée de l’endroit où je me trouvais. Il suffisait que je lise un article de magazine parlant d’une célébrité pour connaître des détails non révélés à propos de cette personne.

Ces informations venaient à moi frontalement. Elles s’imbriquaient dans mon esprit comme une évidence : JE SAVAIS.

Inexplicable ! Et davantage encore lorsque, quinze jours plus tard, un article révélait ce que j’avais vu.

J’ai du mal à décrire avec précision ce que cette ouverture soudaine a provoqué en moi. Je pourrais comparer cette expérience à ce que j’imagine qu’un sourd profond pourrait ressentir lorsque, soudainement, il retrouverait l’audition.

J’avais envie de crier ça sur tous les toits, mais je redoutais l’incrédulité des autres. Il fallait donc que je me taise, encore une fois.

Et pourtant, tout s’accentuait. J’éprouvais même les sensations de la tomate quand je la coupais ! Oui, je vous garantis que je ressentais la lame entrer dans les chairs de la tomate.

J’étais comme hyperconnectée à tout ce qui m’entourait.

Je pourrais écrire un livre (un autre !), sur les phénomènes que j’ai vécus lors de cette période. Je ne vous en raconterai, ici, qu’une partie.

Mes sensations dans les mains prenant de plus en plus d’ampleur, je décidai de faire une formation de magnétisme. Rien de plus simple ! Sur mon ordinateur, je tapai « formation magnétisme » dans un moteur de recherche bien connu.

Un prénom apparut en haut de la liste : « Thierry ». J’ouvris le lien : mon corps se mit à vibrer, mon cœur cognait dans ma poitrine, c’était cette formation qu’il me fallait !

J’en étais sûre, je le sentais, je voulais déjà y être. Il n’y avait pas de place avant décembre ; ce qui ne m’empêcha pas de m’inscrire.

Il était temps que j’explique ce qu’il se passait à mon mari, que je lui dise ce que je vivais.

Depuis seize ans que nous étions ensemble, nous avions toujours évolué en duo. Nous travaillions dans la même société, faisions tous deux du yoga, consultions les mêmes praticiens énergétiques…

Je décidai de lui en parler, un soir, à la fin du mois de juillet. Nous étions en vacances en Savoie. Les enfants couchés, nous discutions sur la terrasse.

Face à nous, les montagnes et les sapins. Je voyais les auras des sapins et des oiseaux. J’observais les échanges entre les arbres.

Je les voyais communiquer par le biais de leurs énergies entremêlées. Je percevais la communication de chaque arbre, et de chaque brin d’herbe, avec ses semblables.

Un halo d’énergie se dégage de chaque végétal. Chez un arbre, chaque feuille possède son halo d’énergie, son aura. Et chaque aura en rejoint une autre pour former une boule puissante d’énergie qui est en contact avec l’énergie du végétal à côté d’elle.

Ainsi se dessine, comme une chaîne, une couverture puissante, au sein de laquelle circulent des informations. C’est une certitude que j’ai acquise en regardant les paysages. Je ne vois pas, je n’entends pas, je sais, je ressens.

À cette époque, j’expérimentais cela au quotidien ! Cette compréhension du monde végétal me faisait monter les larmes aux yeux, toutes les fois que j’y avais accès.

L’invisible est tellement magique ! Nous nous imaginons tout savoir, nous nous croyons tout-puissants, nous nous pensons inventeurs des réseaux de communication… Il est amusant de constater qu’en l’occurrence un brin d’herbe est précurseur !

C’est donc ce soir-là que j’ai tout détaillé à Bruno, tout ce qu’il s’était passé les jours précédents. Il m’a crue, ce dont je n’avais jamais douté.

L’information m’est venue qu’il devait faire une méditation pour ouvrir son troisième œil.

Je demeurais, en effet, persuadée que l’expérience serait plus belle pour moi si nous pouvions la partager. Je savais, au plus profond de moi, que lui aussi allait « s’ouvrir ».

Pourquoi ? Comme tout ce que je vivais à l’époque, je le savais, sans en connaître la cause.

Nous sommes allés nous coucher. Bruno a mis un casque et a écouté la méditation. Contrairement à moi, il a toujours été à l’aise avec cet exercice, et il prend toujours beaucoup de plaisir à méditer.

J’étais à ses côtés, et j’ai compris qu’il vivait quelque chose de fort.

Un champ électrique s’est littéralement emparé de moi, une énergie émanant de lui me contaminait. J’étais incapable de rester près de lui. Tout mon corps était « énervement ».

L’appartement ne disposant que de deux chambres, je me suis isolée dans la chambre des enfants, auprès de notre fils César qui avait 3 ans à l’époque et qui dormait.

À mon approche, les jambes de César se levèrent immédiatement, l’une après l’autre, battant contre le matelas.

Je n’y comprenais rien.

Les mouvements de jambes de mon petit garçon étaient tellement forts que je ne pouvais pas concevoir qu’il soit endormi. Il devait s’amuser à battre des pieds !

J’ai allumé la torche de mon téléphone et lui ai demandé de se calmer.

Ses yeux étaient complètement clos ; son visage, calme. Seules ses jambes martelaient le matelas.

C’est à ce moment-là que j’ai compris : j’étais en train de transmettre l’énergie de Bruno à César. Je n’en croyais pas mes yeux. Je suis sortie de la chambre et j’ai rejoint Bruno.

Une fois sa méditation terminée, il a enlevé son casque et m’a regardée. Nul besoin de parler : nous allions pouvoir vivre cette expérience ensemble.

Le monde subtil m’avait doté d’un compagnon de route !




Chapitre 2

L’initiation1

Après cet épisode, je me mis à lire tout ce qui touchait à la spiritualité, en attendant impatiemment le début de la formation en magnétisme. Bruno avait décidé de la faire avec moi.1

Lors de la lecture de l’ouvrage de Barbara Ann Brennan sur Le Pouvoir bénéfique des mains2, je fus interpellée par une phrase : « Si j’ai besoin d’une information, je me connecte aux annales akashiques. »

Comme pour la formation sur le magnétisme, j’éprouvai de fortes palpitations, accompagnées de la même excitation et de la même certitude.
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